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La forme générale du corps et les
aptitudes méritent autrement, à no-
tre point de vue du moins, d'être pri-
ses en considération. .Or, l'accouple-
ment de deux individqs aussi sembla-
bles que possibles sous ce double rap-
port ne constitue point pour le physio-
logiste un croisement, dans la véri-
table acception de ce mot, quelles que
soient d'ailleurs les différences qu'ils
présentent dans les caractères secon-
daires de leur physionomie, indépen-
dants de leur constitution physiologi-
que. Il faut une grande attention et
beaucoup d'habitude pour distinguer
dès maintenant à première vue, par
exemple, tel charollais amélioré par
sélection et tel durham au pelage
blanc comme lui ; cela sera encore
bien plus difficile, sinon tout à fait
impossible, lorsque la rac charollai-
se sera avant peu arrivée par ce mo-
yen au degré d'amélioration qu'elle
doit atteindre. Le mariage entre le
charollais amélioré et le durham

n'est donc point à proprement parler n'aura pas de peine à le comprendre
un croisement ; et les produits s'en maintenant. Il est clair, par exemple,
maintiendraient certainement, -à la que transmettre 1par la génération de
condition qu'ils fussent placés au mi- grandes aptitudes à un développe-
lieu des circonstances qui ont modi- ment précoce, à une assimilation très-
fié la race mère ; sans quoi, bien active, pour n'avoir ensuite à fournir
entendu, ils feraient retour au typýe que -des'aliments insufflisants à l'ex.
primitif. C'est ce que-'on a pu du ercice de ces aptitudes, c'est prépa-
reste observer chez les éleveurs si rer sûrement aux individus qui les
distingués, les Massé, les de Bouillé, possèdent une vie de souffrances et
qui s'occupent de la race charollaise. un développement enormal ; que

Cette notion domine toute la ques- transmettre aussi une excitabilité
tion du croisement induétriel, telle nerveuse très-intense, sans rien de ce
que nous l'avons posée. Celui-ci, qui, dans la nourriture et la gymnas-
pour réussir, doit être mené de front tique, assure la solidité des organes
avec la sélection, qui seule peut amé- de la vie de relation, c'est faire à coup
liorer la race, et en même temps four- sûr des individus manqués, irrégu-
ni-r des mères capables de s'allier, liers, sans équilibre organique, des
avec quelques chances de succès, avec anomalies en un mot.
dn reprodncteur plus avancé qu'elle Ainsi donc,-et il faut insister sur ce
dans a voie -de 'amélioration. Les fait,-la condition indispens able de
proluits de cette alliance seront for- toute entreprise de croisement vérita-
més sur un type assez rapproché de ble, c'est-à-dire d'accouplement entre
celui du père, inais a la condition in- une race inférieure et une rac.e supé
dispensable qu'ils trouvent dans la rieure, pour- en obtenir des produits
nourriture et les soins qui. leur seront améliorés, est que les reproducteurs et
donnés de quoi exercer suffisamment les produits puissent être placés dans
les aptitudes qu'ils en auront reçues. des circonstances au moins égales à
Le père leur aura fourni le patron, le celles où la race supérieure s'entre-
moule, si l'on vent ; l'intervention de tient et se conserve, sinon meilleures.
l'artiste doit y couler la matière et la L'influence héréditaire du type amé-
façonner. Ce sont des objets de fa- liorateur est à ce prix ; autrement elle
brication et de vente, et pas autre s'efface et disparaît. Si, par le fait de
chose. Leurs qualités, purement in- ces circonstances, la race inférieure,
dividuelles, ne peuvent se répéter que dans son ensemble, est devenue égale
par les moyens qui ont déjà servi à à la supérieure, dans l'échelle de l'a-
les obtenir. mélioration, quant aux individus ac-

couplés, le cas rentre en réalité dans
Il s'agit ici d'un principe absolu! le champ de la sélection pure, ou du

Nous l'avons établi suffisamment, mariage des individus à formes et à
pensons-nous, au chapitre relatif aux aptitudes identiques ; il n'y a plus
améliorations. Quelles que soient les croisement, dans l'acception propre
aptitudes spéciales à développer et à de ce mot. Les individus qui en ré-
exploiter, il n'y faut point songer, si sultent ne sont plus de vrais métis ;
l'on ne peut d'avance compter sur les oh conçoit qu'ils puissent former race.
moyens hygiéniques qui sont la con- Ce n'est du reste qu'en se rappro-
dition fondamentale de tout perfec- chant de ces conditions que le croise-
tionnement dans les individus com- ment, à titre de moyen industriel,
me dans les races. Avec ces moyens, peut produire de bons résultats.
le croisement pratiqué avec in telligen. Comme tous les procédés indus-
ce et compétence est un bon procédé triels, le croisement .comporte, dans
d'exploitation; en leur absence, il ne ses applications pratiques, des règles
donne que des mécomptes. L'obser- et des préceptes que nous ne pouvons
vation l'a mille fois prouvé ; et l'on passer en ce moment en r3vue, devant


